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Je prends part à vos fêtes 
Aimable gentilhomme  
L’emplette que vous venez de faire 
Croyez-vous qu’elle est bonne 
Il aurait mieux valu pour vous 
De vous mettre la corde au cou 
Car maintenant les femmes 
Elles ont toutes des défauts 
Et la tienne comme les autres 
Elle aura ces défauts 
 
Si vous aviez connu la raison 
D’épouser une femme 
Vous auriez resté jeune garçon 
Je le jure sur mon âme 
Vous aurai bien faire de votre mieux 
Madame fera toujours ses gros yeux 
Pour une simple bagatelle 
Vous serez disputé 
Adieu ma jeunesse 
Mon joli temps passé 
 
Mais le soir arrivé 
Fatigué de l’ouvrage 
Et vous serez pas plutôt rentré 
Que vite elle vous commande 
Les vaches il faudra tirer 
Les cochons il faudra soigner 
Mais pendant que madame 
Sera à son lit couché 
Et se disant malade 
Il faudra encore la soigner 
 
Mais le souper arrivé 
Brûlant sur votre table 
Des navets mal assaisonnés 
Et du pain de balliarge 
Mais en l’absence de vous 
Madame se fera du ragoût 
Du gigot de la salade 
Du bon vin de Bordeaux 
Et toi mon pauvre diable 
Tu boiras que de l’eau 
 

Le dimanche arrivé 
Mais comme à l’ordinaire 
Voulant faire une partie 
Avec les vieux confrères 
Mais vous ne serez pas plutôt rentrés 
Que madame arrive bien décidée 
Que fiat-tu là grand imbécile 
Tu dépense tout ton argent 
Et elle prend la chopine  
Et la fout par le menton 
 
Vite vous la suivez 
Cette femme méchante 
Et vous ne serez pas plutôt rentrés 
Que vite elle vous commande 
Les vaches il faudra tirer 
Le poupon il faudra bercer 
Pendant que madame ira s’y balader 
Avec l’un, avec l’autre 
Les amis s’y promener 
 
Ma chanson est finie 
C’est qu’elle n’est pas plus longue 
Mais tout ce que je vous demande en 
partant 
C’est un petit verre de vin blanc 
Pour rafraichir mon estomac 
Qui est un peu fatigué 
A votre santé messieurs dames 
A vous monsieur le marié 
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